
              

             Le second bulletin d’information de 
« l’étoile des enfants » devait être consacré 
principalement à l’action que nous menons 
auprès de l’école d’INJAMBAKKAM – Madras, 
Inde, mais les évènements du 26 décembre 
2004 sont venus nous rappeler la fragilité des 
hommes et de leurs biens face au déchaîne-
ment des éléments de la nature. 

 

 Ce tremblement de terre (9°0 de ma-
gnitude sur l’échelle de Richter) d’une vio-
lence inouïe suivi d’un raz de marée d’une 
puissance inimaginable, a tout ravagé sur son 
passage. 

 

Des dizaines de milliers de morts et de 
disparus, un décompte insoutenable au fil des 
jours et des millions de personnes privées de 
tout ou presque ! 

 

Ce drame qui frappe l’Asie du Sud et 
du Sud Est a réveillé nos consciences et les 
élans de générosité et de solidarité se sont 
multipliés aux quatre coins du monde. 

 
Notre condition humaine nous a été 

cruellement rappelée en cette triste fin d’an-
née et il faut bien l’avouer que nous l’oublions 
bien volontiers. 

 
Faut il à travers cette tragédie, puis-

que la vie, notre vie, est si fragile face à une 
telle puissance, se demander à quoi nous la 
consacrons et avec quoi nous la remplissons ? 

  
Jacques LOUARN 
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Nous avons tous été particulièrement touchés par la détresse des personnes survivantes du Tsunami, comme bon 
nombre de citoyens. Intervenant en Inde, notre association s’est mobilisée, pensant qu’il nous serait possible avec 
l’aide de René CLAES, d’être solidaires. 

  

Plusieurs articles sont donc parus dans la presse afin de nous faire connaître et de récolter des dons pour les sinistrés. 
De nombreux dons nous sont parvenus après ces parutions.  

 

René CLAES dans un premier temps, pensait pouvoir évaluer certains besoins urgents auprès de la population de 
pêcheurs de MADRAS notamment. La position du gouvernement Indien, excluant l’aide internationale, René s’est 
montré très prudent dans les premiers jours de la catastrophe et a nuancé ses propos dans un second temps, pour 
finalement sillonner les alentours de MADRAS  et nous indiquer des aides possibles en accord avec les directives gou-
vernementales.   

 

Le montant des dons collectés s’élève actuellement à 3000 €. 
 

Plusieurs manifestations vont se dérouler et sont programmées pour l’aide aux sinistrés : Soutien de quelques écoles 
du Finistère, de compagnies de théâtre (compagnie « Mise en pièces » le 22 janvier à Fouesnant et la compagnie 
« Artis.’show » le 29 janvier à Taulé), Golf de Fouesnant (compétition), Concert de solidarité par Kit’y’s cat. et De La 
Luna organisé par l’association Chorus Land et l’école de musique de Landerneau (28/01/05 ).  

 

A ce jour, plusieurs projets vont pouvoir se concrétiser : 
 

� Financement de dispensaires de campagne à installer entre Mammallapuram et Pondichéry : Cette opération 
sera menée sous le contrôle du dispensaire de Ceyrac (médicaments, salaires du personnel etc.…)  

 

� Financement des filets, des moteurs et réparations de bateaux dans le village de Vairavan Kuppam au nord de 
Madras. Cette opération sera pilotée sous le contrôle de jeunes universitaires de l’université de Janaki dirigée par RUK-
MANI (épouse de René CLAES) :  

Cette opération est également financée par le gouvernement (remplacement des bateaux), et par l’association 
Terre d’Espoir Armor.  

 

� Financement pour creuser des puits, construire des habitats de base, réparer des filets de pêche, réparer des ba-
teaux endommagés, dans le village de Pudukuppan et Ganapathichettikulam (nord de Pondichéry).  
Sous le contrôle de Martine QUENTRIC – SEGUY (épouse du consul de France à Pondichéry). 
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 Au départ, il ne s’agit pas d’une idée très ori-
ginale de s’engager dans un projet de création de 
cartes de vœux, de nombreuses associations huma-
nitaires développant depuis plusieurs années ce 
type d’action. Mais à l’arrivée, les résultats de  cette 
opération sont pour notre association remarquables. 

Il nous fallait un parrain pour cette première 
et le Centre Hospitalier de Landerneau a accepté 
de soutenir notre association en  achetant nos car-
tes de vœux.  Un bon bout du chemin était dès lors 
réalisé. 

Si l’idée cheminait encore parmi quelques  
membres du Conseil d’Administration de notre Asso-
ciation, l’enthousiasme d’un petit nombre finirait 
bien par déteindre sur la prudence de nos membres 
qui y voyaient une prise de risques financiers. 

Il ne suffisait pas de convaincre nos 
« sceptiques » que l’idée était vendable encore fal-
lait-il trouver un support photographique de qualité 
permettant d’illustrer nos cartes. Et là, la chance 
nous a souri en la personne d’André Scotet, photo-
graphe du Studio André à Morlaix, qui détenait un 
fond photographique de grande qualité sur l’Inde, 
pays où « l’étoile des enfants »  intervient. L’affaire 
était conclue rapidement avec le photographe qui 
acceptait de soutenir notre action et après nous 
avoir cédé ses droits sur les photos il restait à les réali-
ser. 

Après quelques hésitations sur le nombre de 
cartes à tirer : devis de 12 000 cartes au premier 
contact avec l’agence de communication !, la pru-
dence nous a incité à retenir l’édition de 6000 cartes 
et à négocier d’arrache pied les coûts de réalisa-
tion, maquettage et impression des cartes. 

Le Conseil d’Administration du 22 octobre 
2004 nous occupa pendant pas mal de temps sur 
ce sujet avec des calculs dans tous les sens, des si-
mulations, des espoirs de rentrée d’argent, de pro-
jets d’utilisation de ces fonds. 

 
La décision était prise, début novembre cha-

que membre du Conseil d’Administration prenait sa 
valise de V.R.P. pour vendre les 6000 cartes. Le 

match Nord-Sud commençait et on verrait bien qui 
allait décrocher le diplôme de meilleur vendeur de 
cartes de vœux 2005 et la coupe  de ce chal-
lenge. 

L’intox était à son comble au milieu du mois 
de décembre et certains annonçaient des chiffres 
de 4852 lots vendus du côté de Landivisiau. Bien sur 
rien de vrai dans cette info mais ça remobilisait les 
troupes. 

 
Au final, sans trop se prendre au sérieux les 

résultats dépassent nos espérances : 
  
 - Jeux de 3 cartes de vœux vendus : 610 

jeux soit 1830 cartes ( 2400 €). 
 

 - Jeux de 4 cartes de vœux vendus : 748 
jeux soit 2992 cartes  ( 3740 € ). 

 
 Cette opération qui est encourageante 

pour nous ne pouvait se faire sans les acheteurs ; 
Nous tenons particulièrement à remercier les institu-
tions, associations, entreprises et tous les particuliers 
qui ont acheté nos cartes. 

 
 Nous espérons également qu’elles vous ont 

beaucoup plu. 
 
 Enfin, sachez qu’avec le bénéfice de cette 

vente nous allons pouvoir programmer la construc-
tion d’un bâtiment de 2.5 classes. Il manque un 
peu de recettes pour boucler le budget de cette 
opération (3 classes). 

 
 Merci encore. 
 
 Dernière information : Sachez que le di-

plôme a été décerné à Catherine Bonthonneau, la 
secrétaire de notre association qui nous a tous bat-
tus à plate couture. Précision, elle est du sud, Ce 
n'est plus du jeu…. 
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Vous souhaitez prendre 
contact avec l’associa-
tion, apporter de nou-
velles idées… 
 

« Association  
l’Étoile des enfants » 

B.P. 719 
29207 LANDERNEAU 

Cedex 
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       La vente des objets d’artisanat indien s’est dérou-
lée en cinq temps : le 21 novembre 2004 aux Trocs et 
puces de Landerneau, le 01 décembre aux cours de 
danse de Mme Roch – Bodénes à Landivisiau, le 10 dé-
cembre à Morlaix, lors de l’AG de l’association «  Courir 
à Morlaix », le 12 décembre à l’école de Fouesnant  et 
le 19 décembre au marché de Noël de Cléder. Le ré-
sultat de ces cinq actions commerciales est mitigé. 
 

      A Landerneau, les efforts des deux jeunes appren-
ties en vente (C et MO) qui s’exerçaient en la matière 
ne furent  pas  concluants  puisque le montant de la re-
cette ne fut que de 131 euros, beaucoup moins que la 
somme espérée. L’explication de ce premier échec 
ressenti par les vendeuses ne vient pas de leur inexpé-
rience mais, plus sûrement du fait que la clientèle re-
cherchait à acquérir des articles à très bas prix. 
Ce ne fut pas concluant sur le moment peut-être !  
Mais très profitable pour la suite, car une personne de 
passage et qui avait remarqué les belles cartes de 
vœux, en commanda… pour son entreprise. 
 
     A Landivisiau, à l’entrée du cours de danse, les peti-
tes filles ont su « chiner » leur mamie et ont permis de ré-
colter 97 euros. Toutes voulaient un dromadaire ou un 
cheval de verre ! Un grand merci à Claudine, la profes-
seur de danse ! 
 
     A Morlaix, ils sont sympas les joggeurs de fond et les 
dirigeants de cette association. Non seulement ils ont 
été sensibilisés à notre action en nous versant un don 
de 150 euros mais ils nous ont également permis de 
présenter, à leur Assemblée Générale, l’Association  «  
L’étoile des enfants ». 
Autre marque de soutien, nous avons été autorisés ven-
dre l’artisanat indien à leurs adhérents : 108 euros de 
chiffre d’affaire pendant notre déballage d’une 
heure ! 
Dernière info sur Morlaix : les petits sujets en verre  ont 
beaucoup plus…c’est la mode à Morlaix/ 
Encore merci à «  Courir à Morlaix  ». 
 
     A Fouesnant, malgré le froid et la glace de ce 12 
décembre 2004, c’est l’effervescence dans la cour de 
l’école. Aucun cartable en vue ! Des bonnets de Père – 
Noël s’agitent dans tous les sens et chacun s’affaire à 
installer sa marchandise. Livres, crayons et cahiers sont 
restés à la maison et les petits écoliers accompagnés 
de leurs parents sont venus dépenser leurs euros au 
Marché de Noël de l’École. 
      A peine avons-nous déballé nos trésors artisanaux 
de nos cartons que déjà les premiers visiteurs et ache-
teurs se manifestent. Il faut dire que nous avons le privi-
lège d’être bien au chaud (et que c’est donc confor-
table pour nos visiteurs aussi) dans le bâtiment cantine 
de l’école et que nous côtoyons l’association Togo Bré-
sil bien connue des fouesnantais ! 
Les petits n’ont d’yeux que pour les petits sujets de 

verre (qui feront un joli cadeau) 
et tout ce qui brille, les plus 
grands s’intéressent davantage 
aux nappes et aux objets de bois 
et discutent déjà de l’emplace-
ment de leur achat dans la mai-
son ou de leur destinataire tandis 
que Catherine D s’affaire pour 
trouver de la monnaie ! 
     Notre « échoppe » nous a permis de récolter 373 
euros. 
     Merci à l’école de nous avoir permis d’être  pré-
sent et de nous avoir offert une place (bien au 
chaud) pour nous installer, sans oublier le petit café si 
gentiment offert ainsi que le petit vin blanc ! Et tout 
cela fait chaud au cœur bien évidemment !     
 
     A Cléder, le troisième et dernier marché s’est dé-
roulé en deux parties bien distinctes ! La matinée, C 
et MO,  nos deux apprenties, ont tenté de persuader 
le client clédérois de se fendre de quelques euros 
pour acheter quelques uns de nos articles. 
Articles qu’elles avaient magnifiquement présentés 
sur l’étal de leur stand. Malgré toute l’énergie et la 
volonté déployées par les deux femmes, seulement 
trois clients ont daigné lester leur bourse de quelques 
pièces. Moins de 20 euros totalisés à 14 heures !!  Mo-
ment où les époux sont arrivés, accompagnés de 
Chandrika, pour les remplacer. Maintenant, nos deux 
compères, aguerris aux techniques commerciales, 
oeuvrèrent tant et si bien qu’à 18 heures ils purent 
ranger facilement et rapidement les articles qui res-
taient et rentrer au foyer avec une recette de 273 
euros. Certaines pourraient peut-être dire que les 
hommes sont arrivés au bon moment, dans un stand 
bien achalandé et décoré avec goût, bref de toute 
beauté !  
 
        Que ce soit dans le Nord ou dans le Sud, chacun 
des vendeurs de l’association y a mis toute son éner-
gie. Mais en regardant le bénéfice de cette action, 
(91.17euros), l’on comprend vite que le commerce 
des produits de l’artisanat indien n’est pas un grand 
succès financier.  Du côté pécuniaire ça ne fut peut-
être pas intéressant  mais du côté humain quelle dé-
couverte pour certains ! Le commerce est source de 
rencontres, de discussions chaleureuses et d’appren-
tissage de la patience…  
  
 

                                           Les vendeuses et vendeurs... 
  
  
             

 



              

             Dans le premier bulletin d’information de l’association « L’étoile des enfants » (juillet 2004) nous vous indi-
quions que nous allions soutenir cette école dans la reconstruction de 5 salles de classe. 
 
             Les choses sont allées bon train car dès juillet 2004, une réunion entre notre correspondant (René 
CLAES), le directeur de l’école (Monsieur AMBETHKAR) et le constructeur, permettait de retenir le principe de 
construire un étage supplémentaire (soit 3 classes – phase 1) sur un bâtiment de construction récente. 
 
             Cette construction du 1er étage s’étale sur 45 x 20 pieds carrés (soit 900 pieds carrés ou 100 m²) et a été 
négociée à 150 000 Rupees (environ 2700 €) non compris portes et fenêtres. 
 
             Ce 1er étage a été terminé courant août 2004 et aura coûté au final 190 000 Rupees (environ 3400 €). 
 
             Toutes les factures liées à ce premier projet ont été transmises par notre correspondant à notre trésorier 
afin de justifier des 3500 € versés en juin 2004. 
 
             Il ne restait donc plus grand-chose en caisse à Madras pour continuer la phase II de ce projet. 
 
             Des évènements extérieurs à l’école sont venus perturber l’ordonnancement des choses. En effet, en 
juillet 2004 l’école KUMBAKONAM située dans l’état de TAMIL NADU brûlait et 90 enfants périssaient dans cet in-
cendie. 
 
             La décision du gouvernement était immédiate et toutes les classes bâties en torchis et couvertes de 
toits de chaume devaient être détruites. 
 
             La décision s’imposait à toutes les écoles du TAMIL NADU et l’école d’INJAMBAKKAM s’est pliée à cette 
exigence en détruisant 6 classes visées par cette mesure. 
 
             Les besoins de l’école d’INJAMBAKKAM sont devenus urgents au second semestre 2004, de nombreux 
enfants, faute de place dans les classes (Il restait 10 classes au total), devaient étudier à l’extérieur sous les ar-
bres. Avec l’arrivée de la mousson en octobre / novembre, notre correspondant, René CLAES, a lancé un ap-
pel d’urgence pour engager les travaux de la phase II. 
 
             En octobre 2004, le Conseil d’Administration de l’association « l’étoile des enfants » informe René CLAES 
que nous apportons le soutien financier pour engager la phase II des travaux. 
 
             Nous prenons en charge financièrement la construction d’un bâtiment de 3 classes (256 000 Rupees soit 
un coût d’environ 4700 €). Un acompte de 2500 € est envoyé en Inde pour le démarrage des travaux et le reli-
quat soit 2200 € étant versé en janvier 2005 date à laquelle les travaux seront terminés. 
 
             Après avoir eu un contact avec René CLAES, il s’avère que ces travaux sont aujourd’hui achevés. 
 
             Pour récapituler l’avancement des travaux, nous pouvons vous informer que l’école dispose aujourd’ 
hui de : 
 

             � 4 classes dans le bâtiment principal ; 
             � 3 classes dans un bâtiment terminé en 2003 (financement « Enfant du Monde » - Belgique) ; 
             � 3 classes « L’étoile des enfants » (août 2004 construit au dessus « d’Enfant du Monde Belgique ») ; 
             � 3 classes « L’étoile des enfants » (décembre 2004), structure qui vient remplacer un bâtiment détruit 
l’été 2004. 
 
             Le programme 2005 comporte la construction de 7 nouvelles classes et d’une cuisine (qui est aujourd-
’hui en très mauvais état). 
 

             Des nouveaux paramètres sont également à prendre en compte dans les mois à venir. Il y a lieu de 
compter 90 000 à 100 000 Rupees pour la construction d’une classe en 2005 au lieu des 75 000 Rupees habituel-
les suite à l’augmentation des matériaux (fer à béton, ciment…). 
 

             Afin de vous permettre de mieux suivre l’avancement des travaux, nous joignons à ce bulletin une plan-
che photos des travaux réalisés (août 2004) et des travaux en cours. 
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Phase I 

Phase II 

Avant 
Tous en rang! 

Le confort 

L’évolution 

Première pierre 

Préparation des poteaux 

Coulage de la dalle 
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